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Les archétypes 
 
 
Que sont les archétypes ? 
 
« On croit souvent que le terme "archétype" désigne des images ou des motifs mythologiques 
définis. Mais ceux-ci ne sont rien autre que des représentations conscientes : il serait absurde 
de supposer que des représentations aussi variables puissent être transmises en héritage. 
 
L'archétype réside dans la tendance à nous représenter de tels motifs, représentation qui peut 
varier considérablement dans les détails, sans perdre son schème fondamental. » 
 
C.G. Jung " L'homme et ses symboles ", Robert Laffont, 1964 p 67. 
 
 
Autonomie des archétypes 
 
« Les archétypes sont donc doués d'une initiative propre et d'une énergie spécifique. Ils 
peuvent aussi, à la fois, fournir dans la forme symbolique qui leur est propre, une 
interprétation chargée de sens, et intervenir dans une situation donnée avec leurs propres 
impulsions et leurs propres pensées. 
 
A cet égard, ils fonctionnent comme des complexes. Ils vont et viennent à leur guise, et 
souvent, ils s'opposent à nos intentions conscientes ou les modifient de la façon la plus 
embarrassante. 
 
On peut percevoir l'énergie spécifique des archétypes lorsque l'on a l'occasion d'apprécier la 
fascination qu'ils exercent. Ils semblent jeter un sort. » 
 
C.G. Jung " L'homme et ses symboles ", Robert Laffont, 1964 p 78/79. 
 
 
Expérience archétypique 
 
« L'expérience archétypique est une expérience intense et bouleversante.  
Il nous est facile de parler aussi tranquillement des archétypes, mais se trouver réellement confronté à eux est 
une tout autre affaire.  
La différence est la même qu'entre le fait de parler d'un lion et celui de devoir l'affronter. Affronter un lion 
constitue une expérience intense et effrayante, qui peut marquer durablement la personnalité. »  
C.G. Jung " Sur l’Interprétation des rêves ", Albin Michel, 1998 p 120.  
 
 
Archétypes et instincts 
 
« Il me faut ici préciser les rapports entre les archétypes et les instincts. Ce que nous appelons "instinct" est une 
pulsion physiologique, perçue par les sens. Mais ces instincts se manifestent aussi par des fantasmes, et souvent 
ils révèlent leur présence uniquement par des images symboliques. Ce sont ces manifestations que j'appelle des 
archétypes.  
Leur origine n'est pas connue. Ils réapparaissent à toute époque et partout dans le monde, même là où il n'est pas 
possible d'expliquer leur présence par des transmissions de générations en générations, ni par des fécondations 
croisées résultant de migrations. » 
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« ... les structures archétypes ne sont pas des formes statiques. Ce sont des éléments dynamiques, qui se 
manifestent par des impulsions tout aussi spontanément que les instincts. » 
C.G. Jung " L'homme et ses symboles ", Robert Laffont, 1964 p 69 et 76.  

 
 
Tonalité affective de l'archétype 
 
« Ceux qui ne se rendent pas compte de la tonalité affective particulière de l'archétype ne se retrouveront qu'avec 
un amas de concepts mythologiques, que l'on peut sans doute assembler de façon à montrer que tout a un sens, 
mais aussi que rien n'en a.  
Les cadavres sont tous chimiquement identiques, mais les individus vivants ne le sont pas.  
Les archétypes ne se mettent à vivre que lorsqu'on s'efforce patiemment de découvrir pourquoi et comment ils 
ont un sens pour tel individu vivant. » 
C.G. Jung " L'homme et ses symboles ", Robert Laffont, 1964 p 96. 
 
Les images archétypiques 
 
Les images archétypiques se chevauchent 
 
« Un archétype s'inscrit toujours dans une trame factice, avec des représentations à double 
emploi. 
 
L'archétype s'inscrit dans une trame de représentations apparentées entre elles, conduisant 
toujours à d'autres images archétypiques et se chevauchant constamment les unes les autres, et 
dont l'ensemble forme le singulier tapis de la vie. » 
 
C.G. Jung " Sur l’Interprétation des rêves ", Albin Michel, 1998 p 220. 


